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Édito

C hacune, chacun le sait, les congés payés ne sont
pas tombés du ciel. Il en aura fallu des grèves
et des manifestations pour arracher au patronat

cette considérable avancée sociale.

Bien sûr, personne n’ose ouvertement la remettre en
cause car depuis sa première instauration, les vacances
sont un moment privilégié attendu. Et particulièrement sous
l’ère Macron où les mauvais coups portés à l’encontre du
monde du travail, de ceux qui en sont exclus et des retraités,
ne prennent pas de vacances !

Parce que partir se reposer dépend pour l’essentiel de
notre pouvoir d’achat, dans les faits, un citoyen sur
deux et un enfant sur trois ne partent toujours pas en
vacances. Dans ce domaine de l’accès aux loisirs comme
dans d’autres, les inégalités subsistent.

C’est pourquoi nous veillons à proposer au plus grand
nombre, quel que soit l’âge, des activités afin que chacun
puisse profiter d’un peu de détente. Ce numéro de Bezons
Infos, les recensent pour vous.

Les temps forts seront 1, 2, 3 Soleil au parc Nelson-
Mandela, sur les bords de Seine, du 7 au 22 juillet
et le traditionnel feu d’artifice qui sera tiré le vendredi
13 juillet à proximité de notre nouvelle maison des
sports. Profitez-en, toutes les animations proposées
seront gratuites !

Je vous souhaite d’agréables moments de détente !

Dominique Lesparre
Maire de Bezons

Bonnes vacances
à toutes et à tous !

Bien sûr, personne

n’ose ouvertement

les remettre en cause

car depuis leur première

instauration, les vacances

sont un moment

privilégié attendu.



Juillet

Inscription à la foire 
Hôtel de ville – p. 9

Jusqu'au 26 

Exposition mai 68 à la une 
Médiathèque Maupassant – p. 20

Du 6 juillet au 25 août 

1, 2, 3 Soleil
Programme complet - p. 14-15
Parc Nelson-Mandela

Du 7 au 22

Inscription à la foire 
Hôtel de ville – p. 9

Du 4 au 20

Forum des sports
et des associations
Espace Aragon

Samedi 8

Foire de Bezons
Centre-ville – p. 9

Dimanche 23

Agenda - Juillet - août - septembre

Rentrée des classes

Lundi 3

Septembre

Août

Commémoration
de la libération de Bezons
11 h 30
Square Yves-Morel 

Dimanche 2
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Retraités
Journée bord de mer
Départ à 7 h
Villers-sur-Mer – p. 28

Jeudi 9

Retraités
Île de Loisirs – départ à 11 h
Cergy – p. 28

Lundi 23

Retraités
Anniversaire des usagers du foyer
Résidence autonomie Louis-Péronnet –
p. 28

Mardis 24 juillet et 28 août

Pass sportifs jeunes
Renseignement au 01 79 87 62 00

Du 9 au 20 juillet

Feu d'artifice
22 h 30
Accès voir p. 17

Vendredi 13
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5Ce logo dans Bezons infos
rappelle que la ville de
Bezons rejette l’accord
général sur le commerce
et les services (AGCS) qui
prévoit la privatisation des
services publics.
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Zoom

Le vendredi 22 juin, les parents élus FCPE de l’école Victor-Hugo ont fait fort et ont innové ! En prolongement de la traditionnelle kermesse de l’école, ils ont
proposé aux enfants et aux parents une séance de cinéma en plein air. Il y avait même des transats, prêtés pour l’occasion par la ville. C’est confortablement
installés qu’ils ont assisté à la projection de « Coco », un des derniers succès de Pixar. Belle réussite, puisque ce sont 350 personnes qui s’étaient donné
rendez-vous pour cette chouette soirée en famille.

Victor Hugo fait son cinéma !

6
Police municipale

Signature

de la convention

de coordination

entre la police

municipale et

la police nationale

Initialement prévue le 3 mai, et
reportée à la demande du Préfet du
Val-d’Oise, la signature de la
convention de coordination entre la
police municipale et la police nationale
a pu enfin être  signée le 14 juin en
mairie. Cette convention précise les
missions et les lieux d’interventions
de chacune de ces polices. La
signature de cette convention était
nécessaire afin d’engager le
recrutement des 10 policiers qui
composeront les effectifs de la police
municipale de Bezons. 



Bezons infos n° 395 _ juillet-août 2018

Zoom

Ce samedi 23 juin, deux des trois quartiers
de notre ville étaient en fête, ceux des
Chênes-Val-Notre-Dame et des Bords-de-
Seine (le 30 juin, c’était au tour de celui de
l’Agriculture). L’occasion pour tous de
célébrer en famille ce grand moment de
convivialité. Et il y avait de quoi faire, avec
une multitude d’activités et de stands allant
de la petite enfance à l’âge adulte. Cette belle
journée ensoleillée pour laquelle s’étaient
mobilisés les centres sociaux La Berthie et
Rosa-Parks et de nombreux bénévoles et
associations locales, a encore été une pleine
réussite. Un salut particulier pour l’exposition
éphémère sur l’histoire de Bezons, en
partenariat avec l’association ATD-Quart
Monde et pour la fantastique baleine bleue
au parc Mandela. Fêtes de quartiers

7
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À travers la ville

Depuis 2009, environ 400 centres de finances publiques ont
fermé leurs portes en France. Celui de Bezons fermera le
31 décembre prochain. Suite d’une longue série de services
publics d’État qui ont déserté notre commune. Le 3 mai dernier,
Dominique Lesparre, dénonçait cette situation intolérable lors
d’une réunion publique à l’Hôtel de ville. Le 16 juin, dans le
prolongement de celle-ci, était organisée une marche de
protestation et de défense de nos services publics.

«On avait tout ici pour que ça fonc-
tionne, et tout ça c’est fini. Fermer
un commissariat dans une ville

en plein développement et avec l’arrivée
de nouveaux habitants c’est une honte ! »,
s’insurge Sindy en montrant de la main le
commissariat, rideau baissé comme tous les
soirs et les week-ends. Les politiques des gouver-
nements successifs ont conduit à Bezons à la
transformation du commissariat en simple poste
de police et à la fonte de ses effectifs, mais aussi
à la disparition de deux bureaux de La Poste sur
trois, à la réduction drastique des horaires d’ou-
verture de la Sécurité sociale et à la disparition
de la Caf.  « Une déliquescence de la présence
de l’État à Bezons, c’est la République qui
abandonne  ses territoires. Cette  grave et
inacceptable dégradation touche celles et ceux
qui en ont le plus besoin. Aujourd’hui, les

Bezonnais partagent largement le sentiment
d’être mis de côté, pour ne pas dire abandon-
nés par l’État » souligne dans une intervention
le maire de Bezons. Devant chacun des services
publics abandonnés, une pancarte noire et jaune,

décrivant la situation, est installée.  « Nous avons
un système qui marche sur la tête. Le gouver-
nement et ses députés ne servent que les riches
et les très riches et veulent contraindre les com-
munes à faire à sa place, tout en réduisant cha-
que année leurs moyens financiers. Or nous ne

pouvons pas faire avec l’argent que nous n’avons
plus ! L’objectif du gouvernement est clair : livrer
nos services publics à des opérateurs privés, mo-
tivés par les seuls critères de rentabilité immé-
diate. C’est l’objectif du démantèlement de la
SNCF ». Et dans les rues de Bezons ce samedi
matin résonnait le principal slogan de celles et
ceux qui avaient répondu à l’invitation du maire
de Bezons pour ce rassemblement « Quand
tout sera privé, on sera privé de tout ! »

Quand tout sera privé,
on sera privé de tout ! 

L’objectif du gouvernement est clair :
livrer nos services publics
à des opérateurs privés,

motivés par les seuls critères
de rentabilité immédiate. 

À Bezons, les participants au rallye
des services publics ont dénoncé la si-
tuation de La Poste. Après la ferme-
ture du bureau du Colombier il y a
trois ans et celui du Grand-Cerf en juil-
let, transformé en centre d’examen
du code de conduite, il ne restera plus
qu’un seul bureau pour 28 000 habi-
tants. Au commissariat, c’est l’héca-
tombe ! L’effectif y est passé de 80 à
6 policiers. Ouvert de 9 h 30 à 18 h,
il ferme toutes les nuits et les week-
ends. La CAF est définitivement fer-
mée. La Sécu, qui était ouverte 5 jours
sur 7 est maintenant fermée… 5 jours
sur 7 ! Enfin, la trésorerie principale,
après avoir plafonné les paiements
en espèces à 300 euros, fermera le
31 décembre prochain. 



Bezons infos n° 395 _ juillet-août 2018

9
À travers la ville

L’équipe du G20 du 76 rue Édouard-Vaillant
conjugue l’efficacité du réseau et la convivialité
d’une épicerie traditionnelle.

D eux fois par semaine, Jacques Bourjeili,
le directeur du G20 part à Rungis au
milieu de la nuit. « Je sélectionne moi-

même les fruits et légumes. Il n’y a pas de mar-
chand de primeurs à Bezons. Ce rayon nous
permet de faire la différence. » Bénéficiant de
la puissance de la centrale d’achat G20, il ap-
précie la liberté que lui laisse son contrat de
franchise. « J’ai pu développer un rayon de pro-
duits portugais très demandés. »
Son père vendait des fruits et légumes. Le
jeune directeur du G2O - il a 28 ans - aurait
pu, sa licence de comptabilité en poche, tra-
vailler dans un bureau. Oui, mais voilà, « formé
en alternance, j’ai compris que derrière un PC
toute la journée il me manquerait quelque
chose pour être épanoui. J’aime le contact hu-
main, la relation avec les clients. »

« Plus d’habitants,
c’est plus de clients. »

Le G20 est le résultat d’un double choix. Celui
d’être franchisé : « gérer une épicerie indépen-
dante est très difficile aujourd’hui. La fran-
chise G20 est un atout collectif dépassant le
seul intérêt de la centrale d’achat. » C’est
aussi le choix de Bezons : « j’ai un très bon em-
placement. Mon magasin est vraiment en
cœur de ville. La ville se développe. Plus d’ha-
bitants, c’est plus de clients. » Et puis, « ma clien-
tèle me ressemble. Tant qu’à beaucoup tra-
vailler, autant le faire avec des gens que j’aime

bien ! » Après deux ans à Bezons, il aimerait
pouvoir s’y agrandir.

« Les gens achètent le strict
nécessaire, au jour le jour. »

Jacques Bourjeili et son équipe de huit person-
nes, « comme une famille avec les clients », ex-
ploitent à fond les 300 m2 du magasin, tout en
longueur. « Le grand nombre de références
proposées dans une logique de supermarché
exige un gros travail de surveillance des rayons.
Mais les clients sont contents. » Ici, pas de ven-
tes en lots imposées. « Les gens achètent le strict
nécessaire, au jour le jour. Ils doivent trouver ce
qu’ils veulent en petit conditionnement et à
bon prix. Il ne faut pas les obliger à faire dor-
mir des marchandises dans leurs placards. »
De la pomme à la pile de télécommande pour
la TV, on peut tout acheter à l’unité.
Le futur centre commercial inquiète-t-il le
directeur du G20 ? Beaucoup moins que la
faiblesse du pouvoir d’achat ! « On perd beau-
coup de temps dans un centre commercial !
Pour le quotidien, les clients ont besoin d’al-
ler vite. Passé l’engouement pour la nou-
veauté, ils reviendront ici pour les qualités du
magasin et sa convivialité. » Ce qui inquiète vrai-
ment Jacques Bourjeili, est le développement
du commerce alimentaire en ligne. « C’est au-
jourd’hui une menace réelle sur les maga-
sins. »

D.L.

Autre particularité du G20, la jeunesse
de ses 8 salarié.e.s.

En bref

Dépôts sauvages :
Bezons passe
à la verbalisation
La grogne des Bezonnais et des élus
face aux dépôts sauvages s’accentue.
Une ville « sale » ? C’est en tout cas
l’opinion légitime exprimée par des
habitants lorsqu’ils découvrent au coin
de leur rue un tas d’ordures, ou bien
des gravats, des pots de peintures,
des pneus et autres déchets déposés
anonymement le plus souvent la nuit
ou au petit matin. 
C’est là la marque évidente du manque
de civisme d’individus sans scrupules
ou de Bezonnais ne respectant pas les
règles de la collecte des ordures ména-
gères et des encombrants. Dans le ma-
gazine du mois de mai, nous vous avions
fait part des poursuites engagées par la
ville contre trois individus pris sur le fait.
Ces derniers sont en attente de compa-
rution devant le tribunal de police. Le
maire a décidé de durcir la répression.
Un arrêté municipal précise que tout
dépôt de déchets, d’encombrants ou
autres sur la voie publique est consi-
déré comme un délit dont l’auteur éco-
pera d’une amende allant de 150 € à
1500 euros selon les cas, amende ac-
compagnée des poursuites judiciaires.
Une campagne d’affichage est actuelle-
ment en cours sur Bezons et un agent
municipal de voirie assermenté est
chargé de l’identification des déchets.
Gare à ceux qui seront pris la main dans
le sac !

Foire de Bezons :
les inscriptions
sont ouvertes !
La foire de Bezons aura lieu cette année
le dimanche 23 septembre. Les inscrip-
tions sont ouvertes jusqu’au 26 juillet
inclus et reprendront du 4 au 20 septem-
bre. Les permanences se tiennent les
mardis et jeudis de 14 h à 17 h 45, les
mercredis de 9 h à 11 h 45 et de 14 h
à 17 h 45 et les samedis de 9 h à 11 h 45.
Renseignements disponibles sur le site
Internet de la ville (www.villebezons.fr)
ou par téléphone au 06 19 27 23 55.

G20, le supermarché
à l’ambiance familiale
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Lancement officiel des travaux de construction de l’éco-quartier en centre- ville

P as de pose de première pierre
le samedi 23 juin pour le lan-
cement du chantier du Cœur

de ville, mais plantation d’un premier
arbre, un jeune olivier symbole de
paix. Un changement d’habitude à la
mesure du premier éco-quartier de
Bezons ! Un quartier sans voiture,
sauf dans les 600 places de parking
bien sûr. Mais avec 728 logements
dont 291 en locatif social, autour d’un
centre commercial avec une grande
surface alimentaire et 40 boutiques.
Et aussi un pôle loisirs et sports : 5 sal-

les de cinéma, une dizaine de restau-
rants, une salle de fitness…
« Les Bezonnais doivent pouvoir faire
leurs courses dans leur ville en béné-
ficiant d’un service de qualité. Et
avoir le droit aussi d’y passer du
bon temps », a souligné Dominique
Lesparre, maire de Bezons. La ville
évolue. Personne n’imagine plus
Bezons sans le tram. « Transformer
la ville, c’est la penser au présent
mais aussi au futur, anticiper les usa-
ges de demain pour ceux qui habitent
Bezons et ceux qui y habiteront. »

10

80 000 heures
de travail réservées
aux Bezonnais
80 000 heures : c’est le quota
horaire minimum qu’assureront les
habitants de Bezons sur les chan-
tiers du Cœur de ville. Un éco-
quartier n’est pas respectueux  que
de l’environnement. C’est aussi à
Bezons d’autres pratiques écono-
miques. 80 000 heures équivalent
à 20 emplois dans les métiers les
plus divers jusqu’à l’achèvement
des travaux. Ce n’est pas une option
mais une obligation issue de la
charte d’insertion signée avec
Imestia et Altarea Cogedim, les pro-
moteurs. Et après les chantiers ? « La
charte d’insertion aura une durée de
vie plus longue que la livraison de
ce chantier. Les commerces de-
vront également favoriser l’emploi
local »précise Dominique Lesparre,
maire de Bezons.

Plus de nature en ville
avec le parc Bettencourt agrandi
« Plus 1,8 hectare de parc en centre-ville, c’est assez exceptionnel » souligne
Stéphane Dalliet, président de la Cogedim Ile-de-France. Parole de promo-
teur immobilier ! Le parc Bettencourt, à l’achèvement du Cœur de ville at-
teindra 4,6 hectares. Depuis longtemps poumon vert central apprécié des
Bezonnais, il s’achemine vers un réaménagement à la hauteur de son sta-
tut. On y trouvera des grands espaces ouverts comme la prairie libre et la
prairie boisée. Mais aussi des aires de jeu, un jardin botanique et des zones
où l’ambiance forestière prédominera.

Le Cœur de ville de Bezons 
prend racine



C e projet titanesque vise à améliorer la qua-
lité des transports en désaturant les lignes
A, B et D du RER en créant un meilleur

maillage entre tous les RER et les lignes de
métro 1, 13 et 14 ainsi que celle à venir dans le
Grand Paris-Express. L’actuelle ligne E du RER sera
prolongée de 55 km vers l’Ouest, dont 8 km en
tunnel, de la gare d’Haussmann Saint-Lazare à
la gare de Mantes-la-Jolie. 47 km de voie exis-
tante vont être réaménagés et trois nouvelles gares
seront créées : Porte Maillot, La Défense-CNIT et
Nanterre-la-Jolie. La mise en service sera progres-
sive. En 2022, le RER E desservira l’Ouest jusqu’à
Nanterre, puis en 2024 la liaison Est-Ouest sera
complète jusqu’à Mantes-la-Jolie, permettant
de rejoindre La Défense en 40 minutes contre
52 minutes aujourd’hui. Plus de 620000 voya-
geurs quotidiens sont concernés.

L’Île Fleurie rendue
aux promeneurs

Mais en quoi Bezons est-elle concernée par ce
projet ? Tout simplement parce que le tracé de
ce prolongement traverse la Seine et qu’il est né-
cessaire pour la construction du nouvel aqueduc
d’installer six des vingt-cinq piliers nécessaires
à ce pont sur l’Île Fleurie. Ces travaux seront ac-
compagnés de restauration et de valorisation de
cet espace naturel en revitalisant son rôle éco-
logique et d’offrir un cadre bucolique aux riverains
et aux promeneurs qui pourrons y accéder par
un accès unique : le pont de Chatou. Pour ces

travaux, la commune de Bezons, sollicitée par la
SNCF et le Conseil départemental du Val-d’Oise
a engagé une révision de son plan local d’urba-
nisme (PLU) sur la partie Île St-Martin. Le Conseil
municipal l’a fait lors de sa séance du 11 avril
2018. Au préalable une réunion publique s’était
tenue en mairie en novembre 2016. 

L’Enquête publique 
Elle aura lieu du 5 juillet au 6 août inclus. Un re-
gistre sera à disposition du public au service de
l’urbanisme de la mairie et un lien sur le site de
la ville renverra au dossier en ligne ainsi qu’à un
registre électronique. Le commissaire enquê-
teur tiendra 3 permanences, les 5 et 21 juillet
et le 6 août au matin en mairie. 

Fermeture des RER A et C
La quatrième étape des travaux sur les li-
gnes RER A et C vont conduire à une in-
terruption du trafic sur ces deux lignes du-
rant l’été. La ligne RER A sera fermée du
28 juillet au 26 août inclus entre La Défense
et Nation. Du lundi au vendredi des navet-
tes bus seront mises en place entre
Charles-de-Gaulle-Étoile et La Défense.
Le RER A et la ligne L ne desserviront
pas le tronçon entre les gares Nanterre-
Préfecture et Cergy tous les week-ends
du 14 juillet au 2 septembre.
La ligne RER C sera fermée du 15 juillet au
25 août inclus entre Paris-Austerlitz et
Javel et entre Paris-Austerlitz et Avenue
St-Martin. Sur cette ligne, la gare Pont-de-
l’Alma restera fermée jusqu’au 2 janvier
2019.
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À travers la ville

Vous avez très certainement remarqué l’immense
chantier en plein centre de la place de la porte Maillot ?
C’est celui du prolongement du RER E vers l’Ouest,
intitulé Eole et qui vise à améliorer les transports et à
renforcer les connexions entre l’Est et l’Ouest Franciliens. 

Le RER E passe sur l’Île Fleurie

Autour de la maquette du Cœur de
ville, les conversations allaient bon
train. Fernanda est impatiente « le ci-
néma et le centre commercial, je sais
que j’aurais plaisir à y aller. » Une
jeune femme venant de l’autre côté de
la Seine, s’étonne « mais alors, l’école
elle est déjà construite ? » Oui, de-

puis 2016. Et la Maison des sports a
ouvert à l’automne 2017. Pour la nou-
velle salle polyvalente remplaçant l’ac-
tuel espace Aragon, il faudra attendre
fin 2019. Les équipements publics
tiennent leur juste place dans le
Cœur de ville. « C’est que, souligne
Dominique Lesparre, la ville porte
seule le projet, avec ses valeurs et
ses équipes. Pour rendre Bezons plus
attractive pour ses habitants comme
pour les acteurs économiques, pour
rendre la ville plus en rapport avec les
nouveaux modes de vie. »

D.L.

Le projet Eole s’accompagne
de la création de 3 nouvelles gares :
Porte Maillot, La Défense et Nanterre 

pour tous
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Certes, l’été  donne  des  envies  de  sieste 
et de paresse, mais il serait vraiment
dommage que vous manquiez la version 2018
de 1, 2, 3 Soleil ! C’est à nouveau dans le cadre
verdoyant et coloré du parc Nelson-Mandela
que la ville vous invite à profiter des animations
qu’elle vous offre du 7 au 22 juillet. Les services
municipaux et des associations locales se
sont mobilisés pour vous faire passer de bons
moments. Le programme de cette année est
encore propice à la fête, à la détente ou à
la découverte. Cette période estivale sera donc
à nouveau l'occasion de moments de

convivialité en famille ou entre amis. Outre les
grands classiques très appréciés comme les
structures gonflables, la plateforme de jeux
pour enfants, vous y découvrirez des
animations inédites où une place a été faite
aussi à la musique et aux jeux aquatiques, à
l’accrobranche, sans oublier les plus petits.
Cerise sur le gâteau : le feu d’artif ice du
13 juillet ! Plus beau, plus long et plus
flamboyant. Avant de clôturer ce programme
sous les accents de la musique brésilienne.
Pour tout savoir afin de ne rien manquer, la
lecture de ce dossier s’impose.

Dossier
du mois

1, 2, 3 Soleil : 
complice de votre été !
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Dossier

Nadia Aouchiche, conseillère municipale déléguée
aux grandes animations

« S’amuser en famille
dans un cadre convivial
et chaleureux à 1, 2, 3 Soleil »

Bezons Infos : Pourquoi
reconduire 1, 2, 3 Soleil du-
rant deux semaines en juillet
alors que la réduction des
dotations budgétaires péna-
lise la commune ?

Nadia Aouchiche : À la diffé-
rence de nombreuses villes,
Bezons maintient ses anima-
tions d’été gratuites. C’est un
choix et un engagement
financier important. Sans la
mobilisation de nombreux
services municipaux et asso-
ciations, 1, 2, 3 Soleil n’exis-
terait pas. Beaucoup de
Bezonnais ne peuvent pas par-
tir en vacances. Tout le monde

n’a pas les moyens d’emmener ses enfants dans un parc d’attrac-
tions. Mais tous les Bezonnais doivent avoir la possibilité de pren-
dre du bon temps ensemble, de s’amuser en famille dans un cadre
chaleureux et convivial. Organiser 1, 2, 3 Soleil au parc Nelson-
Mandela permet également de faire découvrir le bord de Seine.

B. I. : 1, 2, 3 Soleil ne concerne-t-il que les familles ?

N. A. : Ah non ! 1, 2, 3 Soleil a une dimension familiale mais ne
s’adresse pas qu’aux enfants. C’est d’abord, pour tous, un moment
de simplicité dans un monde difficile. Et un endroit où se détendre,
s’amuser, discuter. On y rencontre toujours quelqu’un que l’on
connaît. 1, 2, 3 Soleil facilite les échanges et permet de s’évader
du quotidien. En voyant ce que font et pensent les autres, on ap-
prend à se connaître. Les habitant.e.s de Bezons partagent plus de
points communs qu’ils ne l’imaginent.

B. I. : L’édition 2018 de 1, 2, 3 Soleil est-elle la reconduction
à l’identique du programme de l’an passé ?

N. A. : Il y a beaucoup de choses nouvelles. Par exemple une fête
champêtre avec une journée dédiée à la petite enfance. Le service
des sports de la commune proposera des animations sportives
(beach-volley, beach-soccer, tir à l’arc, badminton…). Il y aura
aussi de nouvelles structures gonflables dont une réservée aux
18 mois - 3 ans et une structure aquatique. Les associations
proposeront des animations inédites, le Boxing Club Mounia et
Arc-en-Ciel par exemple. Le concept de base reste le même mais
le programme est renouvelé, avec des animations musicales
également. Il n’y a pas mieux pour passer un bon moment que de
s’investir ensemble, sans oublier de s’amuser. 

D.L.

Cette année, enfants et adultes pourront profiter
d’animations inédites.

On y rencontre toujours quelqu’un que l’on connaît.
1,2,3 Soleil facilite les échanges et permet de s’évader du quotidien.

En voyant ce que font et pensent les autres, on apprend à se connaître.
Les habitant.e.s de Bezons partagent plus de points communs

qu’ils ne l’imaginent.
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Inês Esteves, 60 ans, deux petites-
filles. 

J’ai participé à 1, 2, 3 Soleil pour la première
fois l’an passé. Je trouve ça très bien avec
beaucoup d’enfants et beaucoup de familles.
Je recommande d’y aller ! Mes deux petites-
filles étaient très
contentes. L’anima-
tion piscine les a
enchantées. Elles
ne devaient se
mouiller que les
pieds. Évidemment,
elles sont rentrées
trempées de la tête
aux pieds ! Les
structures gonfla-
bles, les tricycles
tout les a amusées.
Il y a beaucoup de choses intéressantes à faire
avec les enfants. L’une s’est écorché le genou.
Tout est prévu sur place pour soigner les pe-
tits bobos. C’est très bien organisé. Pour une
grand-mère comme moi, c’est idéal. L’am-
biance est très sympathique. Je retrouve à
1, 2, 3 Soleil des gens que je connais. 1, 2, 3
Soleil fait sortir, c’est une bonne occasion
pour les adultes. Et puis le parc Nelson-
Mandela est un bel endroit. Tout est gratuit
et c’est très bien pour les familles nombreu-
ses pour qui, sinon, l’addition grimpe très
vite.

Nadège Blanchet, 39 ans, une fille.

Je connais 1, 2, 3
Soleil de nom. Je
n’y suis encore ja-
mais allée. J’ai lu
l’an dernier le pro-
gramme dans le
journal de la ville.
J’ai trouvé l’idée
intéressante. Ça
doit être sympa d’y
passer une après-
midi. Quand 1, 2, 3
Soleil débute nous
sommes déjà en vacances. Pour les gens
qui ne partent pas je trouve que c’est une
bonne initiative. Si nous étions là, nous irions.
Mobiliser les ressources communales pour
1, 2, 3 Soleil est une bonne chose. C’est un
coût pour la ville, mais avoir des moments de
distraction est important. S’il fallait choisir
entre le marché de Noël et 1, 2, 3 Soleil 
j’opterais sans hésitation pour 1, 2, 3 Soleil.
Son utilité sociale me paraît bien plus grande.
C’est beaucoup plus intéressant pour les en-
fants. J’habite vers la mairie. Je vais au square
de la République. Il faut une occasion comme
1, 2, 3 Soleil pour aller au parc Nelson-
Mandela ou pourquoi pas un pique-nique
avec des voisins. C’est un truc à réfléchir !
À pied le bord de l’eau n’est pas loin.

Nelly Avril, 40 ans, deux enfants

J’ai déjà participé plusieurs fois à 1, 2, 3 Soleil.
J’aime beaucoup la diversité des animations pro-
posées. L’an dernier Chloé et Stecy, mes filles, ont
pu écouter des histoires mais aussi participer à
leur atelier d'écriture. Nous sommes également
allées sur le stand maquillage. Je me souviens
aussi d’un atelier jardinage qui permettait la dé-
couverte des différents outils. Il n’y a pas que
des jeux ou des structures gonflables. Je trouve
cette diversité très intéressante. L’ambiance est
très bon enfant. 1, 2, 3 Soleil est intéressant
pour les familles mais également pour les person-
nes sans enfant. Avec la proximité de la Seine, je
trouve le cadre du parc Nelson-Mandela vrai-
ment agréable. J’y vais
en temps ordinaire c’est
un endroit de prome-
nade et de distraction
avec le toboggan. 1, 2, 3
Soleil me donne l’oc-
casion de rencontrer les
parents des camarades
de classe autrement
qu’à la sortie de l’école.
1, 2, 3 Soleil est un mo-
ment festif qui  sort de
l’ordinaire.

À votre avis

1,2,3 Soleil : un rendez-vous festif important pour vous ?

Recueilli par Dominique Laurent

Nouveaux effets spéciaux
pour le feu d’artifice du 13 juillet

P romesse tenue ! Il n’était bien sûr pas question de pri-
ver les Bezonnais du feu d’artifice en raison du lance-
ment des travaux de l’éco-quartier du Cœur de ville.

Tiré à l’occasion de la fête nationale du 14 juillet, il rassemble
chaque année plusieurs milliers de Bezonnais.
Ce spectacle pyrotechnique gratuit sera cinq minutes plus
long que les années précédentes. 25 minutes de ravissement
au lieu de 20 ! À ce gain en durée de 25 % s’ajoute l’utilisa-
tion de technologies multimédia inédites et de projections
lasers. Ils enrichissent les traditionnelles déflagrations lumineu-
ses. Beaucoup plus qu’un simple son et lumière !
Pour profiter pleinement du feu d’artifice qui sera tiré le ven-
dredi 13 juillet à 22 h 30, il faudra se rendre sur la pelouse syn-
thétique du terrain de football, ou sa tribune d’honneur, à la
maison des sports (37, rue Francis-de- Pressensé). En restant
en périphérie, on manquera inévitablement une partie des ef-
fets spéciaux. Et un beau moment d’émotion collective qui réu-
nit chaque année les habitants de tous âges et tous quartiers.

D.L.

À savoir :

• Accueil du public à partir de 21 h 30,
le vendredi 13 juillet. 

• 3 accès possibles : 
- par l’entrée de la maison des sports ;
- par un accès direct face à l’espace Aragon ;
- par la rue Édouard-Vaillant à côté du club-house. 

Tous les accès sont contrôlés par des agents de sécurité.
La rue Francis-de-Pressensé sera interdite à la circulation
et les parkings face aux installations seront neutralisés. Des
obstacles interdiront toute incursion de véhicules malveillants.
Le site est protégé.
Les artificiers s’y installant, une partie du parc Bettencourt
sera interdit d’accès et sous la protection d’agents de sé-
curité dès le 12 juillet.



Bezons infos n° 395 _ juillet-août 2018

18

«M ai 68 n’a été qu’un épisode pour moi. » En se mettant
en grève le 17 mai 1968, Paul Blondy a pris garde
d’arrêter sa machine dans les règles de l’art. Pas

question pour cet imprimeur entré à l’usine de La Cellophane à Bezons
à 18 ans de détériorer l’outil de travail. Dignité ouvrière ! L’usine pour
ce pupille de la nation n’était pas qu’un emploi. « La Cello c’était
comme une famille. Je m’y suis construit avec tout ce qui me
manquait ».
Dès son embauche en 1950 dans l’usine bezonnaise à la
pointe de la revendication
sociale, le jeune libertaire a milité.
1 200 ouvriers de 17 nationa-
lités différentes, des réfugiés
politiques espagnols rescapés
de la dictature franquiste, des
anarcho-syndicalistes actifs…
Paul Blondy trouve à La Cello
matière à réflexion et à de
multiples engagements. Jusqu’à
se coucher sur les rails en gare
de Pantin pour retarder le départ
de trains d’appelés partant faire
la guerre en Algérie.

Refaire la société
« Avant 1968, j’avais les deux pieds dans l’utopie. Il y avait une intense
activité sur le plan du débat d’idées. On refaisait la société avant
d’engager le mouvement pour la transformer ». Utopiste, mais
redoutable organisateur du combat syndical aussi à la CGT. Alors
responsable du comité de grève, la reprise du travail en juin 1968
après des semaines d’occupation de La Cello sera pour lui un

déchirement. « Mon élément moteur est avant tout le sentiment.
Je suis un organisateur idéaliste ! D’abord le cœur, et la raison ensuite.
L’entreprise a prévalu. Il fallait préserver le microcosme de La
Cello » détaille ce militant sincère et entier.
« Sollicité pour prendre des responsabilités syndicales ou politiques
au-delà de l’entreprise, j’ai toujours refusé. » Il voulait vivre pleinement
l’invention d’un monde nouveau à La Cello « avec les copains ».
Rebelle par nature, il se refusera à diaboliser après la reprise du travail
les mouvements politiques d’ultra gauche nés dans les universités.
Il échangeait depuis si longtemps avec leurs militants… Bien avant
mai 1968 !

Rester sincère
« On doit s’oublier soi-même et penser à l’intérêt collectif. Ce fut
ma résolution, ma volonté, ma planche de salut. Mais la libre
discussion était désormais présentée comme un danger. C’était
trop me demander. Je ne pouvais brûler ce que j’avais adoré.
En restant sincère, je devenais un adversaire. C’était douloureux. »
Après y avoir adhéré en 1958, Paul Blondy quittera le PCF en
1968, tout en continuant le combat syndical.
Avec le recul du temps, il s’interroge plus sereinement sur
« certains rendez-vous manqués. On sous-estime encore aujourd’hui
l’importance de la libération de la parole. Avec la liberté d’initiative,
elles constituent un héritage incontestable de mai 1968. » Mais alors,
cette impression d’une société qui ne débat plus ? « C’est faux
je crois. Il y a absence de débat collectif. Mais des débats dans
de plus petits groupes, des échanges plus dispersés existent.
J’ai confiance dans la capacité humaine à se sortir de situations
considérées comme perdues. » Paul Blondy habite rue de la Liberté.
Une belle adresse pour un esprit indépendant. 

D.L.

Paul Blondy
Ouvrier et rebelle par nature

On sous-estime
encore aujourd’hui
l’importance de la

libération de la parole.

Portrait

« Vous voulez savoir si j’y crois encore à la Révolution ? C’est un oui franc et
massif ! » Paul Blondy, 86 ans, responsable en mai 1968 à Bezons du comité
de grève de l’emblématique Cello, rêve toujours d’une société plus juste.



Culture

«C’est notre deuxième fa-
mille. » Tous les partici-
pants de l’atelier d’écriture

« Mots passants » partagent l’avis de
Marie-Armelle. Au fil de ces deux an-
nées, unis par leur passion pour les
mots, les membres du groupe ont
tissé des liens solides. Forts de leur
complicité, ces plumes amateurs ont
éprouvé le désir d’inviter le public, le
samedi 23 juin dernier, pour une lec-
ture à voix haute de leurs textes.
La médiathèque leur a donné « carte
blanche » pour organiser cet événe-
ment. Au programme : court-métrage,
lectures, textes mis en scène, pré-
sence des éditions du Lamantin et
d’un invité d’honneur, l’écrivain et ci-
néaste Mehdi Charef. L’homme avec
qui, tout a commencé.
En 2016, la médiathèque lance un
cycle d’ateliers d’écriture, encadrés

par Mehdi Charef. Début octobre, les
protagonistes se rencontrent pour la
première fois. Les neuf participants,
âgés de 21 à 65 ans, viennent de
tous horizons. Désir lancinant de témoi-
gner d’une histoire, besoin de libérer
son imaginaire, nécessité de repren-
dre pied dans la vie, envie d’appren-
dre à mieux s’exprimer, à trouver le mot
juste, bonheur d’écrire avec d’autres…
Leurs raisons pour participer sont mul-
tiples. Si écrire est un acte solitaire, en-
semble, ils apprennent à partager
dans un climat chaleureux et positif.
À tel point que lorsque l’aventure
s’achève en juin 2017, tous veulent
poursuivre. Abbès Serdoun, l’un des
participants, lui-même écrivain puisqu’il
a déjà publié une nouvelle*, propose
alors, de prendre bénévolement, la
relève. 
Ainsi, pour leur plus grand plaisir,

Alain, Josiane, Faïza, Marie-Armelle,
Chantal, Assia, Nesrine et Ali repren-
nent le samedi, le chemin de la mé-
diathèque. 

Lire ses textes devant
un public : un sacré
challenge ! 

Un an plus tard, après les temps
d’écriture, est venu celui de lire leurs
textes, à voix haute, devant un public.
Si Abbès en a été le chef d’orches-
tre, chacun a apporté sa pierre à
l’édifice pour peaufiner cet après-
midi du 23 juin.   
Mais ne s’improvise pas orateur qui
veut. Les auteurs ont répété le soir
malgré leurs emplois du temps
chargé. « Nous avons appris à pla-
cer notre voix, à respirer, à respec-
ter la ponctuation. C’est un sacré
challenge de devoir nous révéler de-
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L’atelier d’écriture
à haute voix
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vant un public » s’accordent à dire les
membres de « Mots passants ». Pour la
jeune Assia, ce jour, revêt un caractère
particulier. « Pour la première fois, s’en-
thousiasme la jeune étudiante, je vais
lire un passage de mon futur roman
qui, je l’espère, sera édité. »
L’après-midi s’est ouvert sur le court-
métrage « Je suis une couronne » de

Yassine qui a travaillé avec Mehdi Charef
sur l’écriture de son scénario.
Puis, à tour de rôle, chacun a lu l’un de
ses textes. Certains sur un ton théâtral
et d’autres, de façon plus calme, plus ten-
dre ou teinté d’humour. À chacun son
style !
Pour le final, les écrivains sont tous de-
venus acteurs, sur une lecture animée
de leurs textes, mise en scène par Marie-
Armelle, comédienne.
« Ils sont arrivés, en 2016, en pensant
qu’ils n’étaient pas capables d’écrire, se
remémore Mehdi Charef. Je sentais
que tous avaient des choses à dire
mais ils avaient peur de ne pas avoir le
talent de les raconter. Aujourd’hui, ils
sourient en lisant leur texte. Ils sont
épanouis. On ressent que pour eux,
l’écriture est devenue vitale. »

C.H.

*Miroir de vies, éditions du Lamantin

Mai 1968. Gabriel, jeune ouvrier se laisse en-
traîner dans une manifestation par une amie.
Arrêté par la police, il est traité de « fils de bo-
che » par un agent. Pour la première fois, cet
enfant adopté va s'interroger sur ses véritables
origines. 

Les livres de l’été de la médiathèque

L'enfant maudit 
Monin et Galandon
Bande dessinée

Qu’y avait-il avant mai 68 ? Pourquoi cette date
est-elle devenue emblématique ? Le sociologue
J.-P. Le Goff nous rend sensible la France des
années 50 à mai 68 au travers d’un récit auto-
biographique non dénué d’humour. 

La France d’hier  
Jean-Pierre Le Goff
Témoignage

Animations
Les histoires de l’été
Tous les mercredis, 16 h

Un rendez-vous inédit à ne pas manquer !
Instants de plaisirs, magie des mots et
des illustrations, découverte d’albums et
d’auteurs… Un moment privilégié de
partage en famille et de bonheur autour
des livres.

Pour les enfants de 2 à 7 ans

Effet loop sur le Swinging london
Tous les mercredis, 16 h

« Écouter, lire, surfer » faîtes ce que bon
vous semble pour tout savoir sur le
Swinging London. La discothèque a
rassemblé dans un fascicule, toute une
discographie, bibliographie et une liste
de sites Internet sur ce mouvement né à
Londres dans les années 60.  Une époque
de contre-culture et de changements !
Une vraie révolution musicale qui porte le
nom de The Beatles, The Who, The Rolling
Stones, Pink Floyd, Led Zeppelin, et bien
d’autres, qui s’imposent partout en Europe
et même aux USA. Tout un programme !
Possibilité d’écouter de la musique sur
place. Tous les documents cités dans

le fascicule sont empruntables à la média-
thèque. Discographie et bibliographie en
ligne sur le blog.

Exposition
Mai 68 à la Une

Du 6 juillet au 25 août

Grâce aux « Une » de journaux quotidiens
d’information et de périodiques engagés

ou satiriques, cette exposition relate les
événements des mois de mai et juin 1968,
les met en scène, traduit les peurs et les
fantasmes de toute une société. 

Une exposition proposée par l’association
Caricadoc. 

Fermeture estivale : du 7 au 18 août

Pendant la période estivale, la durée
de prêt des documents est prolongée.
Vous pouvez les conserver jusqu’au
15 septembre.

Horaires d’été

Mardi, mercredi et vendredi : 14h-
18h30 ; samedi : 10h-12 h 30 /14h
- 18 h 30 

Médiathèque Maupassant
64, rue Édouard-Vaillant
Tél. : 01 79 87 64 00
Blog : http://mediatheque.ville-bezons.fr
Horaires d’ouverture : mardi (14 h-20 h),
mercredi (14 h-18 h 30), vendredi (14 h-
18 h 30), samedi (10 h-18 h 30).

En juillet /août, à Maupassant

20

Sur fond de mai 68, la médiathèque se met dans l'ambiance estivale
jusqu'à la rentrée. Histoires racontées aux enfants, exposition, emprunts
rallongés, horaires modifiés : découvrez tout le programme ! 
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Jeunes éclats d’arts en scène :
du beau travail !

Bravo aux élèves, aux artistes et aux équipes pédagogiques
pour cette soirée « Jeunes éclats d’arts en scène », présentée
le 29 mai dernier, au théâtre Paul-Eluard. 

La présentation de saison du TPE se déroulera le 16 octobre
prochain. Mais que diriez-vous d’une petite mise en bouche ?

Aperçu de la prochaine saison
Béatrice Massin nous offrira encore de beaux moments
chorégraphiques. Olivier Dubois revient au TPE avec
une nouvelle création. Salva Chantis et Anne Teresa De
Keersmaeker rendront hommage à John Coltrane.
2018-2019 sera aussi un voyage en musique. D’abord
le Mali aux sons du Kora de Ballaké Sissoko, la Palestine
ensuite avec le trio Joubran. Sans oublier l’Espagne avec

Katia Guerreiro, chanteuse de fado, ni le Liban avec Fadia
Tom El-Hage dialoguant avec A Filetta, un ensemble vocal
du chant en Corse. 

C.H.
Découvrez la saison en ligne ! 
www.tpebezons.fr
Renseignements au 01 34 10 20 20.

Lors de cette dixième édition une
centaine de jeunes des écoles et col-
lèges de Bezons, Argenteuil, Cergy et

Cormeilles-en-Parisis ont restitué les projets
d’Éducation Artistique et Culturelle portés par
le TPE auprès du public scolaire. 
Des ateliers menés par des artistes program-
més à Bezons, et complétés par des sorties
au théâtre pour s’en inspirer. 
« Jeunes éclats d’arts en scène », s’est ou-
vert avec l’exposition photos « Le corps en
mouvement, du baroque à nos jours » réali-
sée par le collège Jacques-Daguerre de
Cormeilles-en-Parisis, avec le soutien de la
compagnie « Fêtes galantes » en résidence
au TPE.

Puis, devant les enseignants, les familles et
les artistes le rideau s’est levé sur les ima-
ges du film retraçant la journée que les
élèves de CM2 de l’école Paul-Vaillant-
Couturier ont passée avec la compagnie
de Raphaël Cottin. Les jeunes Bezonnais
ont ensuite fait vibrer les planches avec de
courtes pièces chorégraphiques. Puis les
collégiens de Lucie-Aubrac d’Argenteuil ont
présenté les œuvres chorégraphiques  por-
tant la griffe de la compagnie Moodrv6K. 
La restitution s’est achevée sur « Conversa-
tion avec la danse » présentée par le collège
Les Touleuses de Cergy et chorégraphiée par
la compagnie « Fêtes Galantes ».
Au terme de cette soirée, les jeunes artistes

ont pu apprécier la prestation de l’école
« A corps Danse », autour de l’œuvre « En
piste » du chorégraphe Daniel Larrieu.
Outre le fantastique travail artistique de tous
ces jeunes, « Jeunes éclats d’arts en scène »
a incontestablement changé aussi leur regard
sur l’art. 

C.H.
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École de musique et de danse
Inscriptions mode d’emploi

V otre enfant rêve de devenir harpiste
ou danseur classique ? Vous voulez
chanter, juste pour le plaisir ? La dé-

cision est prise : dès la rentrée, vous franchi-
rez pour la première fois la porte de l‘école
de musique et de danse. 
Vous ne savez pas bien comment vous y
prendre ? Pour vous y préparer, suivez le
guide ! Pour les nouveaux élèves, l’École de
musique et de danse (EMD) ouvre ses ins-
criptions la semaine du lundi 3 au samedi
8 septembre*.
Que l’on veuille se mettre à la trompette, au
violon, aux percussions, aux musiques actuel-
les, au jazz, au chant choral, à la danse
contemporaine ou classique, que l’on soit en-
fant, dès 3 ans, ou adulte… que l’on désire
suivre un cursus ou non, tout est possible !
En s’inscrivant, il faut savoir que « l’appren-
tissage artistique nécessite un investisse-
ment personnel. Dès lors que l’on apprend
à jouer d’un instrument, il faut suivre les
cours de formation musicale et faire de la
pratique collective. Elle est essentielle à la
formation et représente un élément mo-
teur pour le plaisir de cette pratique », rap-
pelle le directeur Jean-Yves Chérubin. 
Mais pour ceux qui ne souhaitent pas suivre
un cursus au long cours, on peut s’inscrire
sans connaissance musicale préalable, juste

pour le plaisir. L’école a mis en place des mo-
dalités très souples, notamment avec les
pratiques vocales. Ainsi pour les enfants,
l’école propose une chorale et pour les ado-
lescents, un parcours spécifique, articulé
autour du chant ou de la danse. Quant aux
adultes, ils peuvent rejoindre l’atelier vocal
ou l’ensemble de percussions « La batu-
cada ». Et ceux qui ont pratiqué un instrument
et qui souhaitent s’y remettre, pas de souci :
ils sont les bienvenus dans l’un des nombreux
ensembles de l’école.
À noter aussi : pour les jeunes, l’établissement
propose un cours de préparation à l’option
musicale du bac.
L’EMD, c’est aussi une programmation et
s’inscrire, implique de participer aux presta-
tions publiques. « Se produire sur scène
fait partie de l’apprentissage, explique le
directeur. On a notamment plusieurs dates
au TPE, des auditions à l’EMD et des
concerts à la médiathèque. »
Autre point fort : l’école municipale met à dis-
position, pour les élèves de première année,
des instruments à cordes, à vent et des ac-
cordéons. Et elle applique le quotient fami-
lial ainsi que le tarif dégressif si plusieurs
membres d’une même famille s’inscrivent.
Ne reste plus qu’à pousser la porte ! 

C.H.

Horaires d’ouverture
pour les inscriptions :

Lundi 3 septembre, mardi 4, jeudi 6,
vendredi 7 : 14 h-18 h ; mercredi
5 septembre : 10 h-12 h et 14 h-18 h.
Samedi 8 septembre : ouverture excep-
tionnelle : 10 h-12 h et 14 h-17 h.

*Le bulletin d’inscription est à remplir
sur place. Se munir de :
- Une photo d’identité
- Un justificatif de domicile
- Un certificat médical à jour pour la
danse et l’éveil des 3-5 ans
- La carte de quotient familial

Renseignements complémentaires sur
le site de la ville www.ville-bezons.fr



La piscine vous attend !

O uverte tout l’été (voir les horai-
res des vacances ci-contre),
la piscine Jean-Moulin est bien

équipée pour tous les publics. Bien
sûr un bassin de nage permet d’ali-
gner des longueurs, mais il se double
d’un bassin d’apprentissage, de faible
profondeur, pour accueillir toutes les fa-
milles. Depuis l’arrivée de la maison des
sports, le solarium a été déplacé et
propose une vingtaine de transats pour
profiter des bienfaits du soleil (atten-
tion, pas trop tout de même), sans ou-
blier son sauna. Le tout à des tarifs
abordables pour les Bezonnais.

Aquabike : découverte
gratuite début juillet 

Enfin, la piscine est un équipement qui
reste sportif même pendant la période es-
tivale. Les cours d’aquabike sont mainte-
nus tout l’été aux horaires habituels. Mieux,
il est proposé lors de la première semaine
des grandes vacances scolaires, du 9 au
15 juillet, de découvrir gratuitement cette
activité adaptée à tous, des grands spor-
tifs aux seniors. L’équipe vous attend pour
une séance offerte sur un des créneaux
suivants : lundi ou jeudi à 12 h 15, mardi
ou vendredi à 20 h et dimanche à 9 h 15.
Une excellente idée pour se remettre à un
sport.

O.R.

Sports

Détente en famille, sport solo ou en groupe, la piscine Jean-Moulin
vous accueillera tout l'été avec ses deux bassins et son solarium…
mais pas seulement.
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Grandes vacances scolaires
12 h - 13 h 30 (Adultes)

13 h - 18 h 30

12 h - 13 h 30 (Adultes)
13 h - 18 h 30

19 h - 21 h (Adultes)

12 h - 13 h 30 (Adultes)
13 h - 18 h 30

12 h - 13 h 30 (Adultes)
13 h - 18 h 30

12 h - 13 h 30 (Adultes)
13 h - 18 h 30

19 h - 21 h (Adultes)

13 h 30 - 18 h 30

9 h - 13 h
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Sport olympique depuis 1992, le badminton,
avant tout pratiqué en sport loisir à l’USOB,
est un amusant moyen de garder la forme.
Et pour un petit coût annuel.

Les badistes de l’USOB privilégient
la pratique loisir du badminton

U ne équipe de la section badminton de l’USOB a cette
année remporté la Coupe du Val-d’Oise. Le club souhaite
accueillir cette compétition à Bezons en 2019. Mais ici

personne ne souffre de « compétitionnite aigüe ». « Nous sommes
avant tout un club tourné vers la pratique loisir du badminton »,
précise Axel Martin qui, après trois ans à la tête du club, passera la
main à la prochaine assemblée générale. Une illustration du
dynamisme de la structure où en 2011 il a débuté à 21 ans.
Sport de raquette très prisé en Asie, le badminton n’a pas encore
en France la même popularité. Il n’empêche : son léger volant
(environ cing grammes) à mettre à terre dans le camp adverse, attire
de plus en plus. Les meilleurs le projettent à plus de 300 km/h en
début de frappe. On y joue en simple (à deux) ou en double (à quatre).
Le nombre de pratiquants du badminton -on dit badistes- à l’USOB
a progressé de 27 % depuis 2011. Il a culminé à 64 inscrits en 2016,
un effet direct des jeux olympiques. Ce nombre de pratiquants en
hausse est surtout le fruit d’une attention soutenue à l’accueil suivi
des nouveaux pratiquants. Au gymnase Jean-Moulin raquette à la
main, mais aussi lors d’un apéritif dînatoire partagé chaque lundi
précédent les vacances scolaires et lors d’une galette des rois en
début d’année.
« Avant les gens venaient, jouaient entre connaissances, mais le
club ne vivait pas vraiment. Nous avons cherché à fédérer un
groupe, à créer des affinités entre les gens et à donner envie de
revenir jouer au badminton l’année suivante. Aujourd’hui, dans la
mesure du possible, tout le monde joue avec tout le monde. Il faut
bien sûr que chacun y trouve son compte. La plupart des adhérents
prennent le temps de jouer avec les débutants. C’est un état
d’esprit partagé ».

Pierre-Dominique, le coach, a beaucoup apporté à la structuration
de la pratique. Tout le monde peut profiter de ses enseignements :
exercices de préparation physique, déplacements spécifiques au
badminton, techniques. Toujours amusant, le badminton pratiqué
avec l’USOB n’a plus rien à voir avec le jeu de plage !
« ll n’y a aucune obligation de participer à des compétitions. Pour
nous le badminton, vite prenant, est d’abord un jeu. Mais la pratique
loisir ne doit pas empêcher de progresser, d’apprendre les bons
gestes, de bien se préparer physiquement », assure Axel Martin.
Beaucoup moins exigeant pour les tendons que le tennis, le
badminton est un jeu de raquettes très vite intense où les échanges
sont beaucoup plus rapides. Attention au rythme cardiaque !

D.L.
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À savoir :

• Où : 7 aires de jeu permettent à 28 personnes de jouer
simultanément au gymnase Jean-Moulin.
• Pour qui : toutes et tous à partir de 12 ans sauf problème
cardio vasculaire.
• Coût (2017-2018) : 55 € (licence) + 55 € de cotisation
USOB. Raquette et chaussures : environ 60 € . Le club prête
la raquette au départ si besoin.
• Quand : le lundi de 17 h 30 à 22 h 30 et le vendredi de
20 h 30 à 22 h 30.
• Contact : USOB au 01 30 76 10 19

Sports
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Jeunesse et sports

L a Mission locale est une véritable mine
de ressources pour les 16-26 ans
peinant à s’insérer professionnelle-

ment. Rencontrer un conseiller à Bezons
peut notamment permettre d’accéder à l’ac-
compagnement renforcé de la Garantie Jeu-
nes (cf. Bezons Infos d’avril 2018). Et aussi
au Parcours d’accompagnement contrac-
tualisé vers l’emploi et l’autonomie (Pacea).
D’abord proposition d’accompagnement sur
mesure, le Pacea est aussi un contrat. C’est-
à-dire un engagement réciproque signé, qui
lie la Mission locale et le jeune décidé à en
bénéficier. Chacun doit faire sa part. En si-
gnant le Pacea, le jeune met la Mission lo-
cale en situation de l’aider efficacement de
manière suivie, planifiée, contrôlée aussi.
Sa durée ? 24 mois au maximum. 

Anticiper les besoins
Tout part de la rencontre avec le conseiller
et d’un diagnostic des difficultés à résoudre.
« Un accompagnement n’est pas forcément
nécessaire. Une analyse de la demande et
une simple information peuvent suffire. Si
le diagnostic révèle un gros besoin d’ac-
compagnement, alors le Pacea peut deve-
nir un préalable utile », précise Raphaël
Wintrebert, directeur de la Mission locale
d’Argenteuil-Bezons. Le diagnostic peut s’éta-

ler sur deux mois, le temps de prendre pré-
cisément la mesure des difficultés à résou-
dre. « La signature d’un Pacea donne des
droits et la certitude d’être accompagné.
Mais c’est aussi un engagement à être pré-
sent », souligne le directeur.
Ce contrat permet d’anticiper les besoins à
venir pour travailler efficacement à la réus-
site d’un projet professionnel. Et d’en traiter
progressivement tous les aspects : difficultés
linguistiques, problèmes de santé, défaut
de mobilité… Mais, insiste Priscilla Dutamby,
chargée de projet, « le Pacea pose un cadre.
Il oblige au sérieux, au suivi. Il introduit une
obligation de présence à la Mission locale
au moins une fois par mois, c’est du donnant-
donnant. »

D.L.

Basket, équitation, les Bezonnais ont brillé dans ces deux discipli-
nes et nous rapportent de beaux titres !  

Bezons, ville de Champions !
Le club de basket de Bezons (Usob) monte en Nationale 3 !
Jamais un club de la ville n’avait atteint un tel niveau en sport
collectif. Celui de Bezons se place désormais juste derrière
celui de Cergy, qui évolue en Nationale 2. Excellent travail des
joueurs et de l’ancien président du club Pierre Bouquet, qui
a maintenant confié ce poste à Abdallah Kourdaci. Ce der-
nier s’est fixé comme objectif de maintenir les équipes pre-
mières à leur niveau, tout en développant au mieux le côté
formateur du club. Bravo à eux !

Nos félicitations aussi à Noémie Carniaux, cavalière, qui
vient d’obtenir la médaille d’or dans la discipline équestre du
« Horse Ball Chp de France », club excellence. Le horse ball
est un sport équestre collectif composé de 6 joueurs par
équipe et qui consiste à marquer des buts, en ne gardant le
ballon dans les mains que maximum 10 secondes le tout sans
descendre de cheval pour ramasser le ballon. Encore un im-
mense bravo à tous ces sportifs qui portent haut les couleurs
de notre ville. 
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Un engagement profitable
« Le Pacea traduit la détermination du jeune et son accompagnement par des profes-
sionnels », observe Priscilla Dutamby. « Les partenaires savent qu’ils peuvent s’appuyer
sur nous. C’est très utile pour dénouer certaines situations et peut notamment permet-
tre de résoudre plus efficacement la question du logement. » Le Pacea permet de bé-
néficier d'entretiens et d'ateliers collectifs avec mises en situation professionnelle, pro-
positions d'emploi, de stages, de formation,… jusqu’à l’autonomie !

Mission locale de Bezons : 6, allée des Tournesols – Tél. : 01 34 11 40 00

Pacea : un contrat
donnant-donnant pour accéder
à l’emploi avec la Mission locale

Raphaël Wintrebert directeur de la Mission locale.
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Expression politique
Rassemblement Pour Bezons
UDI-LR-Modem-NI

Agir pour Bezons,
Les Républicains, UDI, MODEM,
socialistes et écologistes indépendants

Lutte ouvrière Majorité présidentielle pour Bezons

Suite aux événements récents nous devons collectivement
prendre la  mesure des besoins nécessaires à la sécurité des
Bezonnais. Si une Vidéosurveillance renforcée, une police
municipale enfin mise en place sont des actions utiles, c’est à
chacun d'entre nous de porter des projets, et  d'être par l'exemple
un acteur de la sécurité du quotidien. 

Gilles Rebagliato et Abdelah Wakrim
Contact : majorite.presidentielle.bezons@outlook.fr

Alternative citoyenne
Groupe des élus communistes,
Front de gauche et citoyens

Palestine, 70 ans de colonisationToujours plus loin dans la provocation!
Gymnase brûlé, drogue dans un logement de fonction d’une
école… L’insécurité explose à Bezons et fait la Une des quotidiens.
Mais ce n’était pas suffisant pour le Maire apparemment puisque
pour de sinistres calculs électoraux et populistes, il a décidé
d’instrumentaliser une fois de plus le conflit israélo-palestinien
en qualifiant David Ben Gourion de criminel de guerre sur une
plaque de rue… Heureusement, le préfet l’a rappelé à l’ordre sur
son devoir de neutralité républicaine.

Provocation et révisionnisme
Je voulais évoquer les conditions de vie dans notre
ville:drogue,incendie,équipements sportifs insuffisants,saleté.
Les provocations du Maire m’obligent à fustiger son action.
Il a inscrit le mensonge et la haine dans notre ville: une plaque
en français et arabe pour la Nakba, retirée sur ordre du Préfet.Là
où il dresse les peuples les uns contre les autres,il nous faut
expliquer et travailler pour la paix.Je m’opposerai à toutes les
actions qui iront dans le sens de la négation de l’histoire.

Le groupe Alternative citoyenne

Bezons, la ville en marche
Groupe des élus centristes et indépendants
membres de la majorité municipale

Groupe des élus socialistes,
démocrates et républicains

Bezons a besoin d’un troisième collège. C’est
une réponse attendue par les parents et les
équipes éducatives pour favoriser la réussite
scolaire des élèves. Je n’aurai de cesse, avec
votre soutien, de réclamer cet équipement.

Agir pour l’éducation.

La sécurité: Une priorité.

C’est ce journal qui nous a appris le choix sans concertation
du Maire de nommer le 1er espace public du Cœur-de-ville
"Allée de la Nakba" (signifiant catastrophe) !
Reste plus qu’à nommer les autres : "rue de la Shoah", "place de
la St-Bathélémy" ou "rue Chamdo", et le Cœur-de-ville "Quartier
de la Discorde"… Rassemblons au lieu de diviser !

A. Gibert - M. Lolo - L. Eoussaye - P. Bordas

Discorde

Nessrine Menhaouara,
Conseillère Départementale. 

Les Palestiniens ont notre soutien. Nous saluons le courage et
la détermination de notre maire face à la haine et aux mensonges
déversés par les partisans de la colonisation suite à l’inauguration
symbolique de l’allée Nakba avec West Bani Zaïd. Pourquoi
Ben Gourion criminel de guerre ? Parce qu’en 1948, il ordonne
de raser des villages palestiniens et d’en tuer les populations.
Le 13 juin, l’ONU a condamné les crimes israéliens à Gaza
(120 pays contre 8) A quand les vraies sanctions ? 

L'avenir en commun :
groupe des élu-e-s communistes, front
de gauche , progressistes et écologistes

Trop, c’est trop !!

M. Noël, M. Ghilas et Ph. Noël

Gymnase Coubertin brulé, saisie record de drogue, incivilité
croissante, circulation et stationnement chaotiques. Le constat
est simple : l’État a démissionné, Bezons est délaissé.
Les bezonnais sont exaspérés. Assez de palabres, il faut agir.
Nous avons le droit de vivre en sécurité. Exigeons un vrai
commissariat avec des effectifs adaptés aux besoins de la ville.
Sans attendre, soutenez notre action, contactez-nous :
avenirbezonscommun@gmail.com 

Le texte ne nous est pas parvenu dans les délais impartis.
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En développant le logement intergénérationnel, BezonSolidaire
aide les seniors isolés et les étudiants à la recherche d’un
hébergement à résoudre leurs difficultés respectives.

Senior isolé(e) héberge étudiant(e)

contre présence rassurante.

Z haria 20 ans (*) vient d’avoir son BTS. Angèle (*),
72 ans, veuve, est contente. La jeune étudiante bos-
seuse et gentille qui occupait une chambre dans

son logement devenu trop grand pour elle seule a réussi.
Angèle a immédiatement soll icité l ’association
BezonSolidaire pour accueillir un nouvel étudiant. Elle ne
veut pas retourner à ces journées et ces nuits affreuses
où la solitude la pétrifiait. Échanger une présence
humaine rassurante contre un hébergement est l’idée
centrale du logement intergénérationnel proposé par Be-
zonSolidaire.
« Beaucoup de personnes âgées seules sont dans une
réelle détresse même quand elles bénéficient, par exem-
ple, du portage de repas à domicile. Leur solitude est
affreuse », s’inquiète Philippe N’Gwette, président de
BezonSolidaire. Agir pour le logement intergénération-
nel est pour lui une manière d’apporter une solution
concrète tant aux seniors isolés qu’aux étudiants à la re-
cherche d’un logement. « BezonSolidaire veut aider les gens
à rester le plus longtemps possible chez eux et retarder
l’entrée en maison de retraite. Chez soi on est mieux ».

La relation humaine passe avant tout.
Membre du réseau national Cohabitation Solidaire Inter-
générationnelle (CoSI) l’association bezonnaise apporte
de multiples garanties au senior hébergeur (et à ses en-
fants), à l’étudiant hébergé (et à ses parents) tout au long

de la durée de la convention obligatoirement signée.
Zharia avait déposé un dossier sur le site de l’association.
Philippe N’Gwette en a présenté plusieurs à Angèle pour
qu’elle ait le choix. « Nous associons systématiquement
les enfants quand c’est possible. Aucune décision n’est
jamais prise immédiatement. Chacun a le temps de ré-
fléchir librement. »
Association à but non lucratif, BezonSolidaire n’a rien à
voir avec une agence immobilière. D’ailleurs la convention
signée par le senior, l’étudiant et l’association n’est pas
un contrat de location. « Le senior n’est pas un bailleur.
L’étudiant hébergé n’est ni un locataire ni un employé de
maison. La relation humaine passe avant tout ». Mais
chacun a des obligations précisément définies.
Deux formules permettent de placer le curseur de la
solidarité là où l’hébergeur le veut. L’indemnité d’héber-
gement dans le cas de la formule « conviviale » ne repré-
sente qu’une participation au prix coûtant à l’eau, électri-
cité et chauffage. Angèle a fait le choix de la formule
solidaire : zéro participation aux frais d’hébergement et une
présence accrue de Zharia en contrepartie. Mais parler avec
Angèle n’avait rien d’une servitude.

D.L.

(*) les prénoms ont été modifiés
Renseignements : Tél. : 06 68 85 56 68
mail : bezonsolidaire@yahoo.fr -  site :  www.bezonsolidaire.fr 
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Retraités

Activités retraités
Naissances jusqu’au 27 mai 2018

Bienvenue aux nouveaux Bezonnais,
félicitations aux parents de :

 Ania Agrouche  Mehdi Arbiti  Ahmet
Arslan  Inaya Badaoui  Lyah Bendjema  Lina
Benhayoun Sadafi  Mathiew Benier Siek 
Sohan Bessad  Hakeem Bikoe  Selin Biliboaca

 Cara Boudjema  Hoyam Brzegowi  Moussa
Camara  Qayyim Carpin  Lilia Chabane 
Evelina Cobîleanu  Mohamed Coulibaly 
Safia Daoudi  Soan Delgado  Darine Dellali

 Liam Delpech  Maryama Doucouré  Timéo
Dupuis  Ishak Elnaggar  Amy-Sophie Emidio
Ferreira  Donnie Fénérol  Kandia Fofana  Calie
Garcia Da Costa  Henry Guimbard  Lucy
Honoré Henry  Mya Joachim  Joud Khlif 
Nour Khlili  Imran Laghzali  Talis Lassal  Sirine
Lazaar  Lénaëlle Le Clézio  Célina Magalhaes
Silva  Nolhan Merian  Salmane Mouaddeb

 Isalys Mrejen  Anne N’Dakou  Yasmine Oddi
 Noham Oketokoun  Milaan Ollivier  Anya

Oukaci  Amjad Oummadi  Enzo Patricio 
Mia Rebours  Loélie Roy  Ramos Saint-Louis

 Stas Scutari  Eline Souissi  Solano Tagni
Nguiffe  Ilyes Thameur  Darell Tirolien Ficadière

 Lucas Ziolkowski  Marius Lamore  Corentin
Desir Cazalet.

Mariages jusqu’au 4 juin 2018
Ils se sont mariés, tous nos vœux de
bonheur à :
Raymond Godin et Amandine Angue Ndong, 
Amar Herbi et Amandine Arnaud.
AnaÏs Grouselle et Fahd Attia.
Wassila Boukhachba et Amin Bencheikh-
Lehocin.
Lotfi Berdjani et Safia Berdjani.
Jérémy Boullier et Céline Keusseyan
Kouadio N'Da et Kouadio Brou.
Sonia Dieujuste et Dicira Classonel.
Damien Fiocre et Cindy Da Silva.
Alcino Madalena Basilio et Espérança
Gonçalves Ferreira.
Raja Paneerselvam et Manjula Jebarathinam.
Claude Lefevre et France Kei.
Jérémy Boullier et Cécile Keusseyan.
Bruno Fernandes et Senam Kudonou.
France Kei et Claude Lefevre.
Matthieu Lefebvre et Catherine Ngo Nset.
Boubaker Sriri et Samira Souami 
Sarah-Mélanie Do Rio et Frédéric Porta.

Décès jusqu’au 1er juin 2018
Ils nous ont quittés. La ville présente ses
condoléances aux familles de :
Maria Nave épouse Afonso, Amar Alouache,
Joaquim Alves Teixeira, Léonie Ast veuve Auzou,
Alain Boni, Rezki Boukabous, Sylvie Brisset
épouse Medina, Toussainte Mura épouse
Chambost, Suzanne Chanial veuve Troplong,
Liliane Chantreuil veuve Martin, Sylvain Choquet,
Louis Da Sylva, Nathalie Dauge, Raymond
Dhuez, Amrane Djennad, Raymonde Guérin
veuve Naveau, Camille Ivars, Assoua Kenia
divorcée Tounkara, Odette Mantion veuve
Bernard, Maeva  Pinheiro, Jean Popineau, Roger
Richard, Yvonne Scoazec divorcée Zimmermann,
Andrée Sellier épouse Maygnan, Manuel Sousa
Da Costa, Horacio Tavares.

État civil

Du 6 juillet au 28 août 
Sortie pédestre à Bezons 
Marche de 3 à 4 km, à allure moyenne.
Ambiance conviviale.
Gratuit. Accompagnée de Coralie, anima-
trice du service retraités.
Remarque : vêtements et chaussures adap-
tés à la marche. Chapeau et bouteille d’eau
obligatoires si possible dans un sac à dos.
Et n’oubliez pas vos lunettes de soleil
si vous êtes sensibles des yeux.
Inscript ions obl igatoires au
01 79 87 62 17 / 62 25 ou par mail
à c.helmany@mairie-bezons.fr
Vendredi 6 juillet, rendez-vous à 13 h 40
à l’hôtel de ville ou 14 h au parc de l’Île
Marante.

Séance de « Rire sans raison »,
Venez rire pour votre bien-être !
Série d’exercices inspirés du yoga permet-

tant de rire, rythmés par un exercice régu-
lier qui représente le fil rouge de la séance.
À noter : porter une tenue confortable.
Se pratique en chaussettes. Apporter une
serviette et une bouteille d’eau.
Animée par Coralie Helmany. Renseigne-
ments et inscription gratuite à l’hôtel de
ville, au 01 79 87 62 17 / 62 25 ou à
c.helmany@mairie-bezons.fr
Jeudi 19 juillet, de 14 h 45 à 15 h 45,
au centre social Rosa-Parks.

Anniversaires des usagers
du restaurant
Déjeuner à réserver auprès des agents de
la résidence, mais entrée libre pour la danse
(à partir de 13 h).
Mardis 24 juillet et 28 août, de 12 h
à 14 h, à la résidence autonomie Louis-
Péronnet.

Île de loisirs de Cergy
Cergy-Pontoise – 95
Lieu unique pour une journée de vacan-
ces en Île-de-France. L’île de loisirs de
Cergy est située au cœur du Val-d’Oise
avec 250 hectares d’eau et de verdure.
Vous organiserez votre temps chacun à
votre convenance : restauration sur place
ou pique-nique, barbecue (conditions au-
près de l’animatrice), farniente, balades
ou autres activités possibles (en supplé-
ment), dont : plage (5€), plus de 5 000 m2

de sable fin pour profiter d’un espace de
détente et de fraîcheur ! Un décor soigné
avec des palmiers et des paillotes. Mini-golf
(4,2 €), pédalos (19€ + pièce d’identité en
caution), parcours santé, kayak, tennis… Le
petit train pourra également vous prome-
ner autour de l’île de loisirs (3,50 €).
Remarque : les personnes le souhaitant
pourront se regrouper avec les accompa-
gnateurs.
Lundi 23 juillet, départ de Bezons après
ramassage : 11 h. Retour à Bezons vers
17 h 30.
Journée « bord de mer »

Villers-sur-Mer – 14  
Subtil mélange entre les charmes du bocage
Augeron et l’élégance des longues plages de
sable fin de la Côte Fleurie, la station bal-
néaire de Villers-sur-Mer concentre avec ca-
ractère toute l’authenticité du Calvados. Vous
serez déposés sur la place Jean-Mermoz,
point d’accès direct à la plage avec poste de
secours, toilettes publiques, location de trans-
ats et le centre-ville avec ses restaurants et ses
commerces. L’office de tourisme se situe
également à cet endroit.
Embarquez pour une journée en toute
autonomie, à votre rythme et selon vos en-
vies: plage, shopping, promenades, déjeuner
fruits de mer ou pique-nique… pour le farniente
et la baignade pensez au chapeau, à la crème
solaire, aux lunettes de soleil, à la serviette et
au maillot de bain !
Repas à votre charge.
Jeudi 9 août, départ de Bezons après ramas-
sage : 7 h 30. Retour à Bezons vers 20h30.

Inscriptions et renseignements :
Service municipal aux retraités
6, avenue Gabriel-Péri
Tél. : 01 79 87 62 25

Sorties en Île-de-France et ses alentours
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Santé

Buvez, c'est l'été ! 
L orsque les tissus vieillissent, ils perdent

de l’eau qui va être remplacée par de la
graisse. Ainsi le corps d’un nouveau-né

contient 75 à 80 % d’eau quand celui d’un
adulte en contient 60 à 70 %. L’organisme ne
peut pas stocker cette eau puisqu’il l’élimine en
permanence, en grande partie dans les uri-
nes, mais aussi par la respiration et la transpi-
ration. C’est pourquoi un système « d’équilibre »
est nécessaire. Il faut compenser les pertes en
eau par des apports dans l’alimentation et les
boissons. C’est la condition absolue pour pré-
server un bon état de santé.

Les nourrissons
et les personnes âgées

Que se passe-t-il en cas de déshydratation ?
S’il y a une trop grande perte en eau, qui s’ac-
compagne d’une fuite des sels minéraux qu’elle
contient, et qui sont essentiels au fonctionne-
ment des organes ; si ces pertes ne sont pas
compensées, la déshydratation s’installe.

Les personnes les plus vulnérables sont donc
les nourrissons et les personnes âgées. Les
nourrissons puisque leur corps est constitué es-
sentiellement d’eau, qu’ils ne manifestent pas
de signe de soif vu que leur « thermostat » est
immature et les personnes âgées car elles ont
une baisse de sensibilité à la soif. Les deux
retiennent moins bien l’eau et le sel. Enfin, les
patients porteurs d’une maladie chronique
sont également très sensibles : le diabète, les
cancers, l’insuffisance cardiaque, rénale…

Reconnaissez
les principaux symptômes

Les principaux symptômes doivent alerter ra-
pidement : une perte de poids rapide, un état
amorphe et un réveil difficile, un comporte-
ment inhabituel, pâleur, cernes importantes, res-
piration accelérée… sont autant de symptô-
mes qui doivent entraîner une consultation
médicale.
Notons que chez les bébés on constate un

« creux » au niveau des fontanelles (sur le som-
met du crâne).
Il est donc primordial de surveiller les personnes
fragiles, et surtout d’inciter petits et grands à boire
beaucoup d’eau et/ou de liquides, type soupes froi-
des, poudres reconstituantes de l’hydratation,
tisanes,…
Bon été à toutes et à tous, et prenez soin de
vous.

Service prévention santé

L'eau est l'un des principaux constituants de notre corps. Toutefois,
sa proportion varie en fonction de plusieurs éléments : le poids (plus la
personne est maigre plus la proportion d'eau dans son corps est importante),
mais surtout l'âge. En effet, le ratio d'eau diminue avec les années.
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À noter

Le Centre municipal de santé (CMS) fer-
mera ses portes à 19 heures du 6 au
31 août 2018. 
Il sera fermé les samedis 4, 11, 18 et
25 août.
Renseignements complémentaires au
01 79 87 64 40.
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Infos pratiques

Commerçants relais de distribution du Bezons Infos

Hôtel de ville de Bezons

Horaires
Lundi et jeudi après-midi : 13 h 30-18 h

Mardi, mercredi, vendredi : 8 h 30-12 h et 13 h 30-18 h (17 h le vendredi)
Samedi matin : 8 h 30-12 h

Les services de l'hôtel de ville

Les autres services

Habitat : 01 79 87 62 50
Cadre de vie : 01 79 87 62 30

CCAS/retraités : 01 79 87 62 25
Sports : 01 79 87 62 80

État civil/élections : 01 79 87 62 26
Enfance-écoles : 01 79 87 62 90
Petite Enfance : 01 79 87 62 95

Communication : 01 79 87 63 45     

Accueil collectif Anne-Frank : 01 79 87 64 13
Multi-accueil Anne-Frank : 01 79 87 64 15

Crèche Madiba : 01 39 61 63 26
Crèche le Colombier : 01 30 76 72 37

Centre municipal de santé : 01 79 87 64 40
PMI : 01 30 76 83 30

Centre social Robert-Doisneau : 01 30 76 61 16
Centre social La Berthie : 01 30 25 55 53

Centre social Rosa-Parks : 01 79 87 64 17
Espace jeunes : 01 79 87 64 10

Maison de la Citoyenneté : 01 79 87 64 11
Médiathèque Maupassant : 01 79 87 64 00

École de musique et de danse : 01 79 87 64 30
Théâtre Paul-Eluard : 01 34 10 20 20

Écrans Eluard : 01 34 10 20 60 
Violences femmes info : 39 19

Le maire et ses adjoints vous reçoivent sur rendez-vous à
prendre au : 01 79 87 62 00.
Pour éviter tout déplacement inutile et obtenir directement un
rendez-vous avec l’élu concerné, précisez la question qui vous
préoccupe. Courriel : courrier@mairie-bezons.fr

Nessrine Menhaouara, Conseillère départementale du canton
Bezons/Argenteuil est à votre écoute.
Prenez contact soit par mail : nessrine.menhaouara@valdoise.fr
ou par téléphone : 07 68 73 13 78

6 avenue Gabriel-Péri
Accueil téléphonique :

01 79 87 62 00

Ordures ménagères

01 34 11 70 31

Mairie+ Santé

Les élus vous reçoivent

QUARTIER BORDS DE SEINE

LISSAC L’OPTICIEN
82, rue de Pontoise
tél. : 01 39 98 87 09

PHARMACIE DE L’ETOILE
104, rue Edouard-Vaillant
tél. : 09 53 93 38 87

YES STORE
85, rue Edouard-Vaillant
tél. : 01 39 47 02 07

LA MIE CÂLINE
3, rue Rosenberg
tél. : 01 34 10 35 24

MAISON VUILLARD
BOULANGERIE ARTISANALE
30, rue Emile-Zola
tél. : 01 30 76 56 51

QUARTIER VAL-CHENES

AUX TRESORS DES SAVEURS
BOULANGERIE-PATISSERIE
119, rue Maurice-Berteaux
tél. : 01 30 76 68 19

BOUCHERIE HAIMONET
49, rue de Sartrouville
tél. : 01 39 82 85 56

AUX CROISSANTS D'OR
BOULANGERIE-PATISSERIE
47, rue de Sartrouville
tél. : 01 39 82 73 53

QUARTIER AGRICULTURE

FLEUR D’ARUM 
ARTISAN FLEURISTE
32T, avenue Gabriel-Péri
tél. : 01 30 76 27 15

LE BLE D’OR
BOULANGERIE-PATISSERIE
32, avenue Gabriel-Péri
tél. : 09 51 90 59 56

PHARMACIE DES BRIGADIERES
10, allée Georges-Bizet
tél. : 01 30 76 94 40

BOULANGERIE VALVERDINHO
27, rue Victor-Hugo
tél. : 01 30 76 06 63
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